
Des milices communes : comment des colons et des soldats ont fait Ã©quipe pour
tuer quatre Palestiniens

Description

Par Yuval Abraham, le 15 juillet 2021 

Une enquÃªte de Local Call rÃ©vÃ¨le comment en un seul jour de mai, des colons et des soldats
israÃ©liens ont coopÃ©rÃ© dans des attaques qui ont fait quatre morts parmi les Palestiniens. Cette
vague sans prÃ©cÃ©dent dâ??attaques en commun a inaugurÃ© une nouvelle Ã¨re de terreur.

Nidal Safadi Ã©tait un homme tranquille, ont dit ses voisins. Il vivait Ã  Urif, un village palestinien de
quelques milliers dâ??habitants en Cisjordanie. A 25 ans, Safadi avait trois enfants avec son Ã©pouse,
et une quatriÃ¨me, une fille, en route. 

Urif nâ??est pas toujours tranquille. Avec la ville palestinienne de Naplouse Ã  moins de 16 km,
lâ??armÃ©e israÃ©lienne occupante a Ã©tabli une base sur une colline proche en 1983. Un an plus
tard, elle a Ã©tÃ© transformÃ©e Ã  des fins civiles, dans le cadre du programme de colonisation
illÃ©gale dâ??IsraÃ«l dans les territoires palestiniens. Depuis 2000, la colonie, appelÃ©e Yitzhar, est le
foyer dâ??une yeshiva rÃ©putÃ©e pour la ligne dure de ses positions nationalistes juives : la colonie
est devenue connue pour son extrÃ©misme. Les colonies prÃ©tendues dâ??Â« avant-postes Â»
quâ??elle a encouragÃ©es â?? illÃ©gales mÃªme selon le droit israÃ©lien, mais nÃ©anmoins
dÃ©fendues par les Forces de dÃ©fense dâ??IsraÃ«l â?? ont graduellement empiÃ©tÃ© sur des
villages comme Urif. Dans les dix derniÃ¨res annÃ©es, les agressions des colons ont donnÃ© lieu Ã 
des rÃ©criminations violentes entre les IsraÃ©liens et les Palestiniens vivant Ã  proximitÃ©. 

Le 14 mai, cependant, Urif Ã©tait calme â?? contrairement Ã  une grande partie de la Cisjordanie.
Dans des dizaines dâ??endroits sur tout le territoire, les Palestiniens protestaient contre de rÃ©centes
provocations israÃ©liennes : la police faisant irruption sur le site de la mosquÃ©e Al-Aqsa de
JÃ©rusalem et un lourd bombardement de la Bande de Gaza, en rÃ©ponse Ã  un tir de roquettes du
Hamas.

Â« Il y avait beaucoup de manifestations dans la rÃ©gion, mais Urif Ã©tait calme Â», a dit Mazen
Shehadeh, chef du conseil du village. Â« Câ??est un petit village et les rÃ©sidents sont restÃ©s Ã 
lâ??intÃ©rieur. Si les colons nâ??Ã©taient pas venus attaquer le village, rien ne se serait passÃ© Â». 

Shehadeh a dit quâ??un groupe de colons Ã©tait arrivÃ© vers 2h de lâ??aprÃ¨s-midi, avec six soldats,
et quâ??ils ont commencÃ© Ã  faire des ravages. Â« Les colons ont dÃ©racinÃ© prÃ¨s de 60 figuiers
et oliviers Â», a-t-il dit. Â« Ensuite ils ont attaquÃ© lâ??Ã©cole avec des pierres et ont cassÃ© ses
panneaux solaires Â». Les dommages Ã©taient encore Ã©vidents quand jâ??ai visitÃ© lâ??endroit un
mois aprÃ¨s lâ??attaque. Â« Pendant que les colons faisaient tout cela, les soldats les couvraient avec
des fusils Â», a continuÃ© Shehadeh. Â« Les soldats dirigeaient, donnaient des ordres, tout semblait
coordonnÃ©. Les soldats dÃ©signaient aux colons oÃ¹ aller, oÃ¹ dÃ©raciner et ensuite ils tiraient sur
quiconque essayait de sâ??approcher. AprÃ¨s quelques minutes, les rÃ©sidents sont venus protÃ©ger
le village Â». 
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Un des villageois qui est venu Ã©tait Nidal Safadi. Â« Nidal est arrivÃ© Ã  lâ??Ã©cole, terrifiÃ© Â», a
dit son frÃ¨re qui a demandÃ© que son nom ne soit pas indiquÃ© par crainte de reprÃ©sailles.
Â« Nous avons des parents qui vivent Ã  proximitÃ© et le haut-parleur de la mosquÃ©e annonÃ§ait
que des colons nous attaquaient, donc il sâ??est prÃ©cipitÃ© Â». 

Des photos et des vidÃ©os de la scÃ¨ne montrent des colons et des soldats des Forces de dÃ©fense
israÃ©liennes visant de leurs armes les villageois palestiniens. Une vidÃ©o, obtenue par le groupe
israÃ©lien des droits humains Bâ??Tselem, montre un colon torse nu avec le visage couvert marchant
et bavardant avec les soldats Ã  proximitÃ©. A un moment, le colon, armÃ© dâ??un fusil automatique,
se tient directement devant un soldat, cible les villageois et ouvre le feu. Dâ??autres photos montrent
des colons et des soldats, avec leurs armes levÃ©es de maniÃ¨re similaire. 

Au milieu du chaos, Safadi a Ã©tÃ© frappÃ© de quatre balles Ã  la poitrine et Ã  lâ??abdomen, selon
Shehadeh. Il est mort de ses blessures.

Â« Nous ne savons pas si câ??est un colon ou un soldat qui lâ??a abattu Â», a dit Shehadeh. Â« Nous
avons eu beaucoup de blessÃ©s par balles ce jour-lÃ . Neuf personnes ont Ã©tÃ© blessÃ©es ; un Ã 
lâ??abdomen, un autre a reÃ§u une balle Ã  3 cm du coeur. Et il y a eu Nidal, qui a Ã©tÃ© tuÃ©. Â»

Shehadeh a continuÃ©: Â« Câ??Ã©tait une attaque planifiÃ©e. Une vengeance, pas une
confrontation. Nous avions lâ??habitude dâ??avoir des affrontements chaque jour et cela nâ??a jamais
ressemblÃ© Ã  cela. Ils nâ??ont pas utilisÃ© de vraies munitions avant, seulement des gaz
lacrymogÃ¨nes et des balles recouvertes de caoutchouc. Dâ??habitude aussi, il y a plus de soldats
prÃ©sents Â». 

Des attaques en commun

La mort de Safadi a Ã©tÃ© lâ??un des 11 violents assassinats de Palestiniens en Cisjordanie le 14
mai, selon le ministre de la SantÃ© palestinien. Alors que les mÃ©dias israÃ©liens ont rapportÃ© que
les assassinats ont eu lieu dans le cadre dâ??Â« affrontements Â» â??faisant allusion aux larges
manifestations Ã  propos dâ??Al-Aqsa et des bombardements de Gaza â?? quatre au moins des morts
ont eu lieu pendant des attaques dÃ©libÃ©rÃ©es de colons et de soldats sur des villages palestiniens,
comme lâ??a mis Ã  jour une enquÃªte de Local Call et The Intercept.

Les attaques en commun de colons et de soldats israÃ©liens nâ??Ã©taient pas liÃ©es Ã  des
manifestations dans les villages ciblÃ©s ; aucune manifestation nâ??a prÃ©cÃ©dÃ© la violence dans
trois des quatre lieux. Les incursions se sont toutes produites Ã  pratiquement la mÃªme heure, autour
de 14h, et toutes impliquaient des colons dÃ©truisant des terres agricoles, y compris en dÃ©clenchant
des incendies, en jetant des pierres et en utilisant de vraies balles.

Les attaques sur des Palestiniens par des colons leur jetant des pierres, alors que des soldats
israÃ©liens se tiennent Ã  proximitÃ© sans intervenir, sont dâ??occurrence usuelle dans les territoires
palestiniens occupÃ©s. Mais des scÃ¨nes comme celles du 14 mai â?? des colons et des soldats
attaquant des villages dans une apparente coopÃ©ration, avec de vraies balles â?? sont sans
prÃ©cÃ©dent.
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Â« La seule maniÃ¨re dont je peux dÃ©crire cela est en lâ??appelant des milices Â», a dit Quamar
Mishirqi-Assad, un avocat et partenaire de Haqel-Jews and Arabs in Defense of Human Rights [Haqel,
juifs et Arabes en dÃ©fense des droits humains], une organisation qui travaille dans le systÃ¨me des
tribunaux israÃ©liens pour reprÃ©senter des Palestiniens confrontÃ©s Ã  la violence des colons.
Â« Ces affaires, dans lesquelles des soldats pÃ©nÃ¨trent dans des villages avec des colons et oÃ¹ il y
a une attaque par balles massive des colons â?? cela est sans prÃ©cÃ©dent Â». 

Cinq de ces attaques le 14 mai ont fait quatre morts parmi les Palestiniens. Lâ??un a Ã©tÃ© tuÃ© au
village dâ??Asira Al-Qibliya, dans la rÃ©gion de Naplouse ; un autre Ã  Iskaka, prÃ¨s de la colonie
israÃ©lienne dâ??Ariel ; un troisiÃ¨me dans le village dâ??Al Reihiya, dans la partie sud du Mont
HÃ©bron ; et Nidal Safidi Ã  Urif. Dans le cinquiÃ¨me village, Burin, qui est aussi prÃ¨s de Naplouse,
une attaque similaire sâ??est terminÃ©e sans aucun mort.

Vue du village palestinien dâ??Urif, prÃ¨s de la colonie dâ??Yitzhar, en Cisjordanie, le 1er dÃ©cembre
2019. (Sraya Diamant/Flash90)

Des vidÃ©os, des photos et les tÃ©moignages des villageois sur les attaques indiquent que, au moins
dans trois cas, les colons et les soldats israÃ©liens ont agi comme une unitÃ© de combat combinÃ©e,
oeuvrant de fait comme une milice commune attaquant des civils et tirant sans distinction sur les
rÃ©sidents palestiniens. La coordination entre lâ??armÃ©e et les colons est une question politique
grandissante en IsraÃ«l. Mardi, 100 anciens soldats dâ??active ont envoyÃ© une lettre au ministre
israÃ©lien de la DÃ©fense, Benny Gantz, exigeant quâ??il prenne des mesures contre la violence des
colons dont ils ont eux-mÃªme Ã©tÃ© tÃ©moins pendant leur service. Â« Lâ??an passÃ©, la violence
des colons sâ??est intensifiÃ©e et sâ??est manifestÃ©e, entre autres choses, par la destruction de
biens, le jet de pierres et la violence physique contre les Palestiniens Â», Ã©crivent ces anciens
soldats. Â« Nous sommes ceux qui ont Ã©tÃ© tÃ©moins de la maniÃ¨re dont ces â??seigneurs du
paysâ?? se sont comportÃ©s, sans restriction, et de ce Ã  quoi cette violence ressemble sur le terrain.
Nous avons Ã©tÃ© envoyÃ©s pour les dÃ©fendre mais nous nâ??avions pas les outils pour les
gÃ©rer Â». 

Local Call et The Intercept ont envoyÃ© une description dÃ©taillÃ©e de leurs rÃ©sultats Ã  un porte-
parole des Forces de dÃ©fense israÃ©liennes, y compris des photographies et des enregistrements.
Le porte-parole a dit que ces affaires Â« Ã©taient en cours de vÃ©rification et dâ??investigation Â».
Bien que le porte-parole des Forces de dÃ©fense israÃ©liennes ait refusÃ© de commenter la plupart
des faits prÃ©cis, il a reconnu, en rÃ©ponse Ã  lâ??une des photographies montrant un colon
interagissant Ã©troitement avec un officier des Forces de dÃ©fense Ã  Urif que le colon Ã©tait dans la
zone sans permission. 

Aucune autopsie nâ??a Ã©tÃ© pratiquÃ©e sur le corps de Safadi, ni sur ceux des autres Palestiniens
tuÃ©s ce jour-lÃ , donc il nâ??y a pas moyen de dÃ©terminer si ce sont des soldats ou des colons qui
sont responsables pour les morts. La police israÃ©lienne nâ??a pas annoncÃ© dâ??enquÃªtes sur les
assassinats.
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 Mise Ã  jour [18 juillet]: Suite Ã  la publication de cette histoire, le porte-parole des Forces de
dÃ©fense israÃ©liennes a annoncÃ© que la police militaire dâ??investigation lanÃ§ait une enquÃªte
sur la mort de Nidal Safadi Ã  Urif. Ni lâ??armÃ©e, ni la police israÃ©lienne nâ??ont annoncÃ©
dâ??enquÃªte sur les trois autres assassinats dÃ©crits ci-dessous. 

MalgrÃ© la chronologie et le modus operandi communs, il nâ??y a pas de preuves que les attaques du
14 mai Ã©taient coordonnÃ©es. Certains idÃ©ologues colons, cependant, ont remarquÃ© la
confluence des Ã©vÃ©nements. Zvi Sukot, porte-parole de la colonie Yitzhar et star montante du
mouvement en ligne, a postÃ© des photos de certains des incidents sur Facebook. Les photos quâ??il
a partagÃ©es montrent, entre autres choses, un Palestinien mort avec une balle dans la tÃªte et un
autre avec une poitrine ensanglantÃ©e, ainsi quâ??une foule de corps Ã©tendus dans diffÃ©rents
dÃ©cors.

Â« La situation de la sÃ©curitÃ© en Samarie est excellente. Pas besoin de manifester !! Â» a Ã©crit
Sukot sur son post Facebook, demandant Ã  ses amis colons de rester chez eux. Il a utilisÃ© le terme
israÃ©lien usuel Â« Samarie Â» pour dÃ©crire le nord de la Cisjordanie. Il y a des Â«victimes, plein de
gens blessÃ©s et de sÃ©rieux traumatismes du cÃ´tÃ© arabe Â», a-t-il Ã©crit. Â« Dans toutes mes
annÃ©es en Samarie, je ne me souviens pas dâ??avoir vu lâ??armÃ©e aussi dÃ©terminÃ©e Â». 

Un colon, armÃ© dâ??un fusil automatique, vise des villageois Palestiniens et fait feu sur eux, Ã  Urif,
le 14 mai 2021. (Mazen Shehadeh)

Beaucoup de rÃ©sidents interviewÃ©s par Local Call et The Intercept ont attribuÃ© les attaques Ã  des
Â« vengeances Â» Ã  la fois par des soldats et des colons â?? apparemment pour les manifestations
contre les attaques israÃ©liennes sur Al-Aqsa et sur Gaza, ainsi que les troubles dans les villes Â« 
mixtes Â» Ã  lâ??intÃ©rieur dâ??IsraÃ«l. Les incursions entrent dans un schÃ©ma appelÃ© Â« les
attaques avec Ã©tiquettes de prix Â», oÃ¹ les colons lancent des attaques de reprÃ©sailles contre
quiconque est vu mÃªme de maniÃ¨re lointaine comme un obstacle Ã  leur movement.

La yeshiva dâ??Yitzhar, prÃ¨s dâ??Urif, a jouÃ© un rÃ´le essentiel dans la formulation de justifications
religieuses pour ces attaques Â« avec Ã©tiquettes de prix Â». Le concept a gagnÃ© en notoriÃ©tÃ©
chez certains IsraÃ©liens juifs parce quâ??il rationalisait les attaques contre lâ??armÃ©e israÃ©lienne
dans les cas rares oÃ¹, par exemple, les Forces de dÃ©fense israÃ©liennes ont Ã©tÃ© utilisÃ©es pour
Ã©vacuer les avant-postes des colons. Les cibles les plus communes des attaques Â« Ã  Ã©tiquette
de prix Â», cependant, sont les civils palestiniens. Le 14 mai, les soldats Ã©taient loin dâ??Ãªtre les
cibles ou mÃªme des spectateurs impuissants. Bien au contraire, ils Ã©taient des participants et des
collaborateurs actifs dans des attaques en commun. 

Â« Lâ??armÃ©e perÃ§oit maintenant les colons comme une force de combat auxiliaire Â», a dit
Mishirqi-Assad, lâ??avocat des droits humains. Â« La ccopÃ©ration est plus transparente. Personne
nâ??en a honte. Les soldats voient les colons comme une force dâ??appui, câ??est trÃ¨s perceptible.
Et les colons, Ã©galement, sont plus intrÃ©pides. Il est clair que les choses sont devenues plus
organisÃ©es au cours de lâ??annÃ©e passÃ©e. Â» 
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Asira Al-Qibliya : Â«  Ils voulaient se dÃ©charger de leur rage Â»

A quelques kilomÃ¨tres seulement dâ??Urif, dans le gouvernorat de Naplouse, se trouve le village
dâ??Asira Al-Qibliya. Au sommet dâ??une colline voisine sâ??Ã©tend lâ??avant-poste dâ??Ahuzat
Shalhevet, qui donne sur les abords du village palestinien.

Le 14 mai, Hussam Asaira, 19 ans, avec dâ??autres jeunes gens du village, a rÃ©pondu Ã  une
invasion par des colons. A environ 14h, selon les comptes rendus des rÃ©sidents du village, un groupe
de soldats et de colons armÃ©s sont arrivÃ©s ensemble. Les colons ont commencÃ© Ã  jeter des
pierres aux maisons prÃ¨s du bord du village.

Â« Câ??Ã©tait une rude attaque Â», a dit Hafez Saleh, chef du conseil du village. Saleh se trouvait sur
le toit de la maison de sa soeur, regardant les Ã©vÃ©nements se dÃ©rouler et prenant quelques
photos. Â« Environ 20 colons sont arrivÃ©s â?? la moitiÃ© armÃ©s de fusils â?? et 12 soldats les
escortaient. Des jeunes du village ont Ã©tÃ© appelÃ©s pour venir protÃ©ger les maisons Â». 

Quelques jeunes gens sont arrivÃ©s et ont commencÃ© Ã  jeter des pierres sur les colons, a dit Saleh.
Les colons ont tirÃ© des salves Â« trÃ¨s intenses Â» de vraies balles. Ensuite, les soldats ont rejoint le
tir.

Â« Jâ??ai criÃ© aux soldats: â??ArrÃªtez de tirer ! Vous Ãªtes prÃ¨s des maisons des gens !â?? Â», se
souvient Saleh. Â« Je me suis adressÃ© Ã  lâ??un dâ??eux en hÃ©breu et je lui ai dit quâ??il devait
juste faire sortir les colons du village et que ce serait fini. Il a dit : â??Ce nâ??est pas mon travailâ??.
En dâ??autres termes, il Ã©tait clair que les soldats Ã©taient lÃ  pour couvrir les colons et les
protÃ©ger. Ils ont voulu dÃ©charger leur rage sur les gens, en guise de vengeance. Ils Ã©taient
dÃ©terminÃ©s Ã  tuer. Jâ??ai senti que leur objectif ce jour-lÃ  Ã©tait de tuer autant de Palestiniens
que possible. Â»

Saleh a filmÃ© lâ??incident. Lâ??enregistrement, publiÃ© par Bâ??Tselem, montre un groupe de
soldats et de civils israÃ©liens â?? tous armÃ©s, les colons avec leur visage couvert â?? se tenant
ensemble dans un champ. Un colon se dÃ©tache du groupe, tire quelques salves sur les Palestiniens
et ensuite revient vers les soldats. Dâ??un cÃ´tÃ©, un colon jette des pierres sur une maison
palestinienne ; un autre court dans le champ avec son arme dÃ©gainÃ©e. La confrontation a durÃ©
environ quatre heures, sâ??arrÃªtant autour de 18h. Les soldats se sont retirÃ©s de plusieurs
centaines de mÃ¨tres sur une colline proche, vers Ahuzat Shalhevet, lâ??avant-poste des colons.

Â« Il nâ??y a plus eu dâ??affrontements ni de jets depierres Â», a dit Saleh. Lâ??atmosphÃ¨re sur la
vidÃ©o paraÃ®t encore tendue. Â« Un soldat, qui Ã©tait debout au loin, sâ??est allongÃ© sur le sol et
a visÃ© les jeunes Â», a dit Saleh. Â« Je leur ai criÃ© de faire attention. Et jâ??ai hurlÃ© vers les
soldats : â??Cela suffit ! Il ne se passe plus rien !â??  Â». Sur la vidÃ©o, les soldats et les colons se
tiennent sur la colline, Ã  environ 300 m des jeunes Palestiniens. Un villageois debout Ã  cÃ´tÃ© de
Saleh dit en arabe: Â« Ils veulent tirer Â». On peut entendre la voix de Saleh criant un avertissement
aux jeunes: Â« Retirez-vous, allez ! Â». 

Ils commencent tous Ã  partir en courant â?? exceptÃ© Hussam Asaira. Son dos vers les soldats, il
continue Ã  marcher le long du mur, un masque blanc contre le COVID-19 couvrant son nez et sa
bouche, semblant ne pas remarquer ce qui se passe. Â« Et alors, il y a eu une dÃ©tonation Â», se
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souvient Saleh. Asaira trÃ©buche, puis sâ??effondre. Des amis villageois lâ??attrapent et le portent
hors de vue. Asaira a Ã©tÃ© emmenÃ© Ã  lâ??hÃ´pital oÃ¹ il est mort de ses blessures.

Iskaka: Â«  Câ??est la premiÃ¨re fois quâ??un de nos rÃ©sidents est abattu Â». 

Iskaka est un petit village avec une population de 1000 personnes. A proximitÃ© se trouve la mÃ©ga-
colonie dâ??Ariel, une des quatre seules colonies Ã  avoir assez grandi pour jouir du statut de ville
israÃ©lienne et, parmi les quatre, celle qui est gÃ©ographiquement la plus avancÃ©e en Cisjordanie. 

Quand les colons et les soldats sont arrivÃ©s le 14 mai, Awad Harb, Ã©poux et pÃ¨re de 27 ans,
Ã©tait chez un ami. Harb et son ami ont entendu un appel de la mosquÃ©e locale Ã  propos de
lâ??incursion, a dit lâ??ami, Mouid, qui a demandÃ© que son nom complet ne soit pas utilisÃ© par
peur de reprÃ©sailles. Ils se sont aventurÃ©s dehors pour voir ce qui se passait. Â« Tout sâ??est
passÃ© en moins de 10 minutes Â», mâ??a dit Mouid. 

Lâ??incursion dans le village nâ??est pas une rÃ©ponse Ã  une provocation, ont dit les tÃ©moins.
Â« Cela a commencÃ© Ã  14h, quand les colons ont attaquÃ© le village Â», a dit Nabil Harb, le frÃ¨re
dâ??Awad. Â« Ils sont arrivÃ©s et se sont mis prÃ¨s du bÃ¢timent municipal, armÃ©s. Ils sont venus
au coeur du village Â». 

Â« Jâ??ai 57 ans Â», a expliquÃ© Nabil Harb. Â« Je suis nÃ© ici. Rien de semblable nâ??est jamais
arrivÃ©. Ce jour-lÃ , tout le monde sâ??est rendu Ã  la mosquÃ©e, et ensuite est revenu Ã  la maison,
pour se reposer, dÃ©jeuner. Et alors les colons sont arrivÃ©s. lls sont arrivÃ©s pour tuer Â». 

Quand je suis arrivÃ© Ã  Iskaka un mois aprÃ¨s lâ??attaque, Fauzi Lami, le chef du conseil local,
mâ??a emmenÃ© faire un tour en voiture. Â« Jusque lÃ , câ??Ã©tait un jour normal Â», mâ??a-t-il dit
en conduisant. Â« Les colons ne sont jamais venus ici auparavant Â». Les soldats et les colons sont
arrivÃ©s en convoi, a-il dit. Â« Ils marchaient entre les maisons et tiraient sur les citernes dâ??eau. Les
rÃ©sidents se sont enfermÃ©s. Lâ??appel est venu de la mosquÃ©e, par le haut-parleur, demandant
que les hommes jeunes sortent et dÃ©fendent le village Â». 

Nabil Harb a remarquÃ© que trois soldats seulement Ã©taient prÃ©sents. Â« Tous les autres Ã©taient
des colons, des civils israÃ©liens Â», a-t-il dit. Â« Des jeunes dâ??Iskaka sont arrivÃ©s et ont
commencÃ© Ã  jeter des pierres aux soldats et aux colons Â». 

Mouid mâ??a montrÃ© lâ??endroit oÃ¹ Awad Harb et lui sont sortis dans la rue. Â« Câ??est ici quâ??il
a Ã©tÃ© abattu Â», a dit Mouid, dÃ©signant une plaque dâ??Ã©goÃ»t entre deux maisons, Ã  environ
600 m de lâ??entrÃ©e du hameau. Des taches de sang noires Ã©taient encore visibles sur le sol Ã 
cÃ´tÃ© des traces de sable blanc. Mouid a dit que le tireur Ã©tait un civil â?? un colon israÃ©lien â??
mais que documenter cette affirmation Ã©tait difficile. Â« Il se tenait lÃ , avec deux soldats Â», a dit
Mouid, montrant la route Â« et il a tirÃ© une balle Ã  18 m Â». 

Harb sâ??est Ã©croulÃ© et a saignÃ© Ã  mort. Il a Ã©tÃ© dÃ©clarÃ© mort plus tard.

Â« Câ??Ã©tait la premiÃ¨re fois dans lâ??histoire dâ??Iskaka quâ??un de nos rÃ©sidents est
tuÃ© Â», a dit Lami, le chef du conseil de village, en rÃ©fÃ©rence au fait quâ??aucun rÃ©sident
nâ??avait Ã©tÃ© tuÃ© par des IsraÃ©liens Ã  lâ??intÃ©rieur des frontiÃ¨res du village. Â« Nous
nâ??avions jamais eu de confrontation Â».
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Lami a dit: Â« Nous sommes tous en deuil maintenant Â». 

Al Reihiya : Â« Nous nâ??avons personne pour nous protÃ©ger. Personne. Â» 

Lâ??attaque contre la famille Tubasi, dans la partie sud du Mont HÃ©bron, sâ??est aussi produite le
14 mai. Comme Local Call et Kan News, de la sociÃ©tÃ© de radiodiffusion nationale israÃ©lienne,
lâ??ont rapportÃ© auparavant, un groupe de colons, accompagnÃ© de soldats, est arrivÃ© au village
dâ??Al Reihiya vers 14h30. Les colons ont commencÃ© Ã  vandaliser les biens des villageois et Ã 
mettre le feu Ã  leurs champs. 

Ismail Al-Tubasi, un villageois de 27 ans, est allÃ© Ã©teindre le feu sur une terre de sa famille. Un
groupe de colons a alors couru vers lui, selon son frÃ¨re et son neveu. Brusquement, cinq coups de feu
ont retenti. Jamal Al-Tubasi, le neveu dâ??Ismail, a trouvÃ© son oncle gisant sur le sol, en sang. Ismail
a exhortÃ© son neveu Ã  sâ??enfuir. Jamal a vu des colons portant des hÃ¢ches sâ??approcher, alors
il sâ??est Ã©loignÃ© en courant.

Des Palestiniens essayant dâ??Ã©teindre les feux allumÃ©s par des colons sur les terres agricoles
dans le village de Safa, au sud de la Cisjordanie, prÃ¨s dâ??HÃ©bron, le 13 juillet 2009. (Najeh
Hashlamoun/Flash90)

Finalement, Ismail a pu Ãªtre atteint par les secours. Alors quâ??il Ã©tait emmenÃ© Ã  lâ??hÃ´pital
dans la citÃ© voisine de Yatta, Jamal a cependant notÃ© quelque chose : Ismail avait de profondes
blessures au visage. Ces blessures, a dit son neveu, nâ??Ã©taient pas lÃ  quand il avait parlÃ© pour
la premiÃ¨re fois avec son oncle dans le champ. Â« La seule chose dont je suis sÃ»r, câ??est que
quand jâ??ai trouvÃ© mon oncle, aprÃ¨s sa premiÃ¨re blessure, il nâ??en avait pas au visage Â», a dit
Jamal.

Le personnel de lâ??hÃ´pital a Ã©tÃ© incapable de sauver Ismail Al-Tubasi. Dans une photo prise
post-mortem, de profondes blessures sont visibles sur le visage dâ??Ismail. Selon le rapport de
lâ??hÃ´pital, il a Ã©tÃ© tuÃ© par une balle qui a pÃ©nÃ©trÃ© lâ??arriÃ¨re de sa tÃªte ; les blessures
au visage ont Ã©tÃ© causÃ©es Â« par des instruments aiguisÃ©s Â» (Des sources militaires ont dit Ã 
Kan et Ã  Local Call que des soldats israÃ©liens Ã©taient prÃ©sents, mais que quand ils sont arrivÃ©s
sur la scÃ¨ne, Ismail Ã©tait dÃ©jÃ  blessÃ©. Haâ??aretz a rapportÃ© que la famille Tubasi a essayÃ©
de porter plainte aprÃ¨s les tirs au poste de police de HÃ©bron, mais la police israÃ©lienne nâ??a pas
ouvert dâ??enquÃªte.)

Qaund je suis arrivÃ© Ã  Al Reihiya, 10 jours aprÃ¨s la fusillade, les champs de la famille Tubasi
Ã©taient brÃ»lÃ©s. Khaled Al-Tubasi â?? le frÃ¨re dâ??Ismail et le pÃ¨re de Jamal â?? mâ??a invitÃ©
dans sa maison et dans une petite piÃ¨ce sombre, mâ??a offert du thÃ© dâ??une main tremblante. La
mort de son frÃ¨re lâ??avait Ã©branlÃ©, tant physiquement â?? son corps Ã©tait tendu par la rage
pendant ma visite â?? et moralement. Il remettait tout en question, du processus de paix Ã  son travail
comme officier de police palestinien. Â« Je travaille pour lâ??AutoritÃ© palestinienne Â», sâ??est-il
exclamÃ©, Â«  aujourdâ??hui, je dis : jâ??avais tort Â». 
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En Cisjordanie, oÃ¹ lâ??AutoritÃ© palestinienne de Mahmoud Abbas gouverne dâ??une main pesante,
seules les forces de sÃ©curitÃ© sont autorisÃ©es Ã  possÃ©der des armes Ã  feu. De plus en plus,
cependant, la police palestinienne est accusÃ© dâ??agir comme une force brutale au nom dâ?? Abu
Mazen, le nom de guerre dâ??Abbas. La police Ã©crase frÃ©quemment les manifestations et est
souvent dÃ©crite comme agissant de facto en tant que bras de lâ??occupation israÃ©lienne â??
laissant Abbas au pouvoir et maintenant la paix pour IsraÃ«l. 

Â« La voie dâ??Abu Mazen est une erreur Â», mâ??a dit Khaled Al-Tubasi. Â« La coordination de la
sÃ©curitÃ© â?? tout cela est une erreur. Â» Il a dit : Â« Les Palestiniens ont besoin dâ??armes pour se
protÃ©ger. Nous nâ??avons personne pour nous protÃ©ger. Personne Â». 

Burin : Â« Jâ??avais peur que les colons ne brÃ»lent la maison Â» 

Muhammad Amran vit dans la partie orientale du village de Burin, prÃ¨s de Naplouse. A 14h, le 14 mai,
il a entendu une explosion. La voiture de son voisin, Abu Al-Atsi, Ã©tait en feu.

Â« Des dizaines de colons armÃ©s se tenaient lÃ  Â», a expliquÃ© Amran. Â« Ils avaient mis le feu Ã 
la voiture, Ã  200 m de moi. Il nâ??y a que des filles dans la maison lÃ -bas, leurs deux parents sont
morts. Donc je me suis prÃ©cipitÃ© pour Ã©teindre le feu. Je travaille comme pompier avec
lâ??AutoritÃ© palestinienne, et jâ??ai lâ??Ã©quipement pour Ã©teindre le feu. Â» 

Les colons, a dit Amran, Ã©taient venus de Givat Ha-Roâ??eh, un avant-poste proche qui a Ã©tÃ©
construit illÃ©galement sur des terres palestiniennes. La Cour suprÃªme israÃ©lienne avait jugÃ©
auparavant que lâ??avant-poste devait Ãªtre fermÃ©, mais lâ??application de cette dÃ©cision a
Ã©tÃ© intermittente, au mieux. 

Quelques minutes avant que la voiture ne soit incendiÃ©e, des dizaines de jeunes gens de Burin sont
arrivÃ©s pour dÃ©fendre le village. Ils ont jetÃ© des pierres aux colons, qui ont rÃ©pondu en tirant de
vraies balles. Â« Les colons menaient. Les soldats ne faisaient que les protÃ©ger : nous envoyant des
gaz lacrymogÃ¨nes, des balles enrobÃ©es de caoutchouc et de vraies balles Â», a dit Amran.
Â« Quand les jeunes sont arrivÃ©s, un des colons sâ??est tournÃ© vers eux et a commencÃ© Ã  tirer
au hasard. Il les a juste arrosÃ©s, sans regarder oÃ¹ il tirait, sans viser. Personne ne sâ??Ã©tait
approchÃ© de lui â?? et il tirait comme un fou Â». Les rÃ©sidents ont dit que sept villageois ont Ã©tÃ©
atteints par des balles rÃ©elles ce jour-lÃ , mais que personne nâ??a Ã©tÃ© tuÃ©.

Alors quâ??Amran essayait dâ??Ã©teindre la voiture en feu de son voisin, les colons faisaient une
descente sur sa maison. Â« Dâ??abord ils ont essayÃ© dâ??entrer dans la maison, mais ils nâ??ont
pas pu, parce que ma femme avait fermÃ© la porte Â», a-t-il dit. Â« Donc ils ont cassÃ© tout ce quâ??il
y avait Ã  lâ??extÃ©rieur. Ils ont Ã©crasÃ© les panneaux solaires, les tuyaux, la partie extÃ©rieure du
climatiseur, et les camÃ©ras de sÃ©curitÃ©. Ensuite, ils sont allÃ©s sur le toit de ma maison, avec ma
famille encore Ã  lâ??intÃ©rieur et ils ont commencÃ© Ã  attaquer dâ??autres villageois Â». 

Dans une vidÃ©o filmÃ©e par un des rÃ©sidents du village, quatre colons peuvent Ãªtre vus, leurs
visages couverts, debout sur le toit dâ??Amran et jetant des pierres. Huit soldats armÃ©s se tiennent
prÃ¨s de la maison â?? Ã©galement avec leurs visages couverts. 
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Â« Je suis devenu fou dâ??inquiÃ©tude. Jâ??ai trois enfants, et ils Ã©taient tous Ã  la maison quand
cela est arrivÃ©. Jâ??ai deux filles et un garÃ§on Â», a expliquÃ© Amran. Â« Lâ??armÃ©e mâ??a
empÃªchÃ© de mâ??approcher de la maison, oÃ¹ les colons se trouvaient. Jâ??ai essayÃ© de toutes
les directions. Jâ??ai appelÃ© ma femme et je lui ai dit : â??Sors pour ne pas Ãªtre asphyxiÃ©e par les
gaz lacrymogÃ¨nesâ??. Elle mâ??a dit quâ??elle avait peur. Elle ne voulait pas ouvrir la fenÃªtre et
laisser le gaz pÃ©nÃ©trer. Jâ??ai dit Ã  un soldat : â??Laissez-moi prendre les enfants. Ils vont
suffoquer Ã  lâ??intÃ©rieurâ??. Il mâ??a rÃ©pondu: â??Va-t-en.â?? Â»

 Quelques minutes plus tard, les colons ont cassÃ© toutes les fenÃªtres de la maison et le gaz
lacrymogÃ¨ne jetÃ© par lâ??armÃ©e a commencÃ© Ã  pÃ©nÃ©trer Ã  lâ??intÃ©rieur Â», a dit Amran.
Â« Jâ??entendais les enfants crier et sâ??Ã©trangler au tÃ©lÃ©phone. Jâ??avais peur que les colons
ne brÃ»lent la maison, ne jettent un cocktail Molotov Ã  lâ??intÃ©rieur. Ma femme et mes enfants sont
allÃ©s dans la salle de bains, ont scellÃ© les fenÃªtres et se sont enfermÃ©s Â».

La famille a survÃ©cu Ã  lâ??attaque dans la salle de bains de la maison et a essayÃ© ensuite de
retourner Ã  la normale, mais cela sâ??est avÃ©rÃ© difficile. Â« PrÃ¨s de deux mois se sont
Ã©coulÃ©s depuis lâ??attaque Â», a dit Amran. Â« Mes enfants ne peuvent pas dormir la nuit. Ils
mouillent leurs lits. Je veux faire quelque chose â?? poursuivre les colons dâ??une faÃ§on ou dâ??une
autre â?? pour le traumatisme causÃ© Ã  la famille. Â»

Urif : Â« Quand le colon avait fini, les soldats lui donnaient de nouvelles munitions Â» 

Quand je suis arrivÃ© Ã  Urif, prÃ¨s de Naplouse, les traces de lâ??attaque qui a tuÃ© Nidal Safadi
Ã©taient partout. Des champs entiers Ã©taient brÃ»lÃ©s, ponctuÃ©s dâ??oliviers et de figuiers
dÃ©racinÃ©s. Des dizaines, sinon des centaines, de douilles Ã©taient semÃ©es sur la route. Â« Toute
la fusillade Ã©tait hors contrÃ´le Â», a dit un villageois, Muntaser Al-Safadi, qui a Ã©tÃ© tÃ©moin de
lâ??attaque. Â« Ils rechargeaient et ils vidaient tout le chargeur immÃ©diatement â?? sans viser, sans
sâ??arrÃªter â?? dans notre direction. Personne nâ??a eu Ã  jeter une pierre. Ils tiraient pour tuer Â». 

Shehadeh, le chef du conseil du village, mâ??en a emmenÃ© faire le tour. Nous sommes passÃ©s par
lâ??Ã©cole dâ??Urif, le site de lâ??assassinat de Safadi. Lâ??Ã©cole est entourÃ©e dâ??un haut mur
de bÃ©ton et le terrain de jeu est couvert par une immense bÃ¢che de plastique blanc. Â« Cela
ressemble Ã  une prison, non ? Â» mâ??a demandÃ© Shehadeh quand il mâ??a vu regarder les
structures, peu habituelles pour le site dâ??une Ã©cole. Â« Nous lâ??avons construit pour protÃ©ger
les enfants contre les attaques des colons dâ??Yitzhar. Quoi que ce soit qui arrive Ã  des juifs â??
nâ??importe quoi, que ce soit Ã  JÃ©rusalem ou Ã  Lod â?? ils viennent ici pour se venger Â». 

Le 14 mai, Shehadeh a observÃ© lâ??attaque se dÃ©rouler depuis une des maisons proches. Il a
observÃ© des villageois comme Safadi se prÃ©cipiter vers la scÃ¨ne, certains prenant des pierres et
les jetant vers les soldats et les colons israÃ©liens. 

Â« Quâ??est-ce que vous auriez fait ? Â» a dit Shehadeh. Â« Des gens armÃ©s arrivent, attaquent
votre maison, votre Ã©cole. Et il nâ??y a aucun pouvoir pour vous protÃ©ger. Les soldats arrivent avec
eux et les aident Â». 
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Itzhak Levi, le coordonnateur permanent de la sÃ©curitÃ© de la colonie dâ?? Yitzhar, vu en train de
parler avec des soldats et dâ??autres colons dans le village palestinien dâ??Uri, le 14 mai 2021.
(Mazen Shehadeh)

Shehadeh avait pris des photos pendant lâ??attaque. Certaines dâ??entre elles montrent des soldats
et des colons visant avec leurs armes, debout ou couchÃ©s en position de snipers. Shehadeh a
capturÃ© plusieurs moments de coopÃ©ration apparente.

Â« Un des soldats a donnÃ© son arme Ã  un colon Â», a dit Shehadeh, en se rÃ©fÃ©rant Ã  lâ??une
des photos quâ??il a prise. On voit un civil torse nu avec le visage couvert se tenir tout prÃ¨s dâ??un
capitaine des Forces de dÃ©fense israÃ©liennes. Â« Ils tiraient ensemble Â», a dit Shehadeh.
Â« Quand le colon avait fini, il allait vers les soldats et ils lui donnaient de nouvelles munitions Â».

Une prÃ©sence ostensible sur les photos de Shehadeh est un colon grand et barbu portant une
casquette de baseball noire. Sur le dos de la chemise du colon, il y a les lettres Â« OSC Â», pour
Â« Ongoing Security Coordinator Â», Coordonnateur permanent de la sÃ©curitÃ©. Local Call et The
Intercept ont identifiÃ© lâ??homme comme Itzhak Levi, Coordonnateur permanent de la sÃ©curitÃ©
dâ??Yitzhar. Sur les photos, Levi peut Ãªtre vu tenant un fusil, discutant alternativement avec les
soldats et avec ses compagnons colons. Sur une photo, il semble diriger lâ??attention des soldats. Sur
une autre, Levi se tient derriÃ¨re trois soldats, lâ??un dâ??eux visant avec un lanceur de gaz
lacrymogÃ¨ne montÃ© sur un fusil. Sur une autre photo, Levi semble recharger son arme. 

Jâ??ai contactÃ© Levi et lui ai demandÃ© ce qui lâ??a amenÃ© Ã  Urif et ce quâ??il savait de
lâ??attaque sur le village. Il a refusÃ© de rÃ©pondre Ã  mes questions. Â« Je ne me rappelle pas cette
date. Il y a eu des dizaines dâ??incidents et dâ??Ã©meutes Â», a-t-il dit. A la fin, Levi sâ??est irritÃ©
et a demandÃ© : Â« OÃ¹ voulez-vous en venir ? Vous nâ??avez rien de mieux Ã  faire de votre vie
? Â». Et il a raccrochÃ©.

 Mise Ã  jour [18 juillet] : Le vendredi 16 juillet, le lendemain du jour de la publication de ce rÃ©cit, le
porte-parole des Forces de dÃ©fense israÃ©liennes nous a contactÃ©s avec un nouveau
commentaire, affirmant que les Forces des dÃ©fense israÃ©liennes dans la zone dâ?? Yitzhar
Â« avaient gÃ©rÃ© quatre Ã©meutes violentes, y compris de violents jets de pierre et des incendies de
villages voisins Â». Lâ??ensemble du commentaire est Ã  la fin de cet article. 

Des colons dâ??Yitzhar ont aussi contactÃ© Local Call et The Intercept aprÃ¨s la publication, pour dire
que le 14 mai, les Palestiniens Ã©taient ceux qui avaient incendiÃ© les champs et jetÃ© des pierres
aux colons qui Ã©taient venus les Ã©teindre. Ils ont aussi dit que lâ??attaque sur Urif Ã©tait censÃ©
crÃ©er Â« de la dissuasion Â». Rien de cela ne justifie lâ??attaque commune contre le village. 

Les documents photographiques de Shehadeh ce jour-lÃ  sont porteurs dâ??une triste ironie : il a peur
que sa propre photo ne soit prise, parce quâ??il craint de perdre son permis de travail en IsraÃ«l. De
nombreux Palestiniens de Cisjordanie avec des permis comptent sur les salaires plus Ã©levÃ©s Ã 
lâ??intÃ©rieur dâ??IsraÃ«l. La rÃ©vocation arbitraire des permis de travail peut avoir des relents de
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vengeance, voire de culpabilitÃ© par association.

Les craintes de Shehadeh sont bien fondÃ©es. Cela a Ã©tÃ© une situation courante Ã  la suite des
attaques : le gouvernement israÃ©lien rÃ©voquant des permis de travail des familles de ceux qui ont
Ã©tÃ© tuÃ©s. Deux jours aprÃ¨s lâ??assassinat de Nidal Safadi, le Service de sÃ©curitÃ© gÃ©nÃ©ral
israÃ©lien a enlevÃ© les permis de travail de deux de ses frÃ¨res. A Iskaka, des parents du Palestinien
abattu, Awad Harb, ont eu leurs permis de travail rÃ©voquÃ©s par les IsraÃ©liens. AprÃ¨s la mort
dâ??Ismail Al-Tubasi dans lâ??attaque contre Al Reihiya, des membres de sa famille ont aussi perdu
leurs permis.

Nous avions envoyÃ© au porte-parole des Forces de dÃ©fense israÃ©liennes une sÃ©rie de
questions dÃ©taillÃ©es Ã  propos des Ã©vÃ©nÃ©ments dans les diffÃ©rents villages, ainsi que les
photos et la vidÃ©o de la zone. Le porte-parole a dâ??abord dÃ©cidÃ© de ne pas rÃ©pondre aux
questions et a rÃ©pliquÃ© Ã  la place que Â« les affaires mentionnÃ©es Ã©taient en cours
dâ??investigation et que nous ne serons donc pas capables de les discuter Ã  ce stade Â».

AprÃ¨s publication â?? un mois aprÃ¨s notre demande de rÃ©ponses et aprÃ¨s la publication dâ??un
article sur les incidents dans Haaretz, le porte-parole des Forces de dÃ©fense israÃ©liennes a fourni la
rÃ©ponse suivante, le vendredi 16 juillet :

Â«  Le 14 mai (Jour de la Nakba), pendant lâ??opÃ©ration â??Gardien des Mursâ??, les combattants
des Forces de dÃ©fense ont gÃ©rÃ© des dizaines dâ??Ã©meutes violentes dans la zone de JudÃ©e
et Samarie, et plus de dix attaques de tir en ce seul jour. 

A proximitÃ© dâ??Yitzhar, les forces [israÃ©liennes] ont eu affaire Ã  quatre Ã©meutes violentes, dont
des jets violents de pierre et des incendies de villages proches et dans certains de ces
Ã©vÃ©nements, les soldats ont senti que leurs vies Ã©taient rÃ©ellement menacÃ©es.

Pendant lâ??une de ces Ã©meutes, prÃ¨s des alentours du village dâ??Urif, un homme armÃ©
habillÃ© des pantalons de combat des Forces de dÃ©fense, mais qui nâ??Ã©tait pas un membre des
forces opÃ©rant dans cette zone, a pÃ©nÃ©trÃ© dans la zone avec son visage couvert et a
apparemment fait feu avec son arme.

Une enquÃªte du commandement des Forces de dÃ©fense a Ã©tÃ© lancÃ©e Ã  la suite de
lâ??incident, ainsi quâ??une enquÃªte de la Police militaire dâ??investigation, aprÃ¨s des affirmations
selon lesquelles un Palestinien a Ã©tÃ© tuÃ© pendant lâ??Ã©meute. 

Lâ??affirmation que les soldats des Forces de dÃ©fense israÃ©liennes ont initiÃ© des confrontations
en entrant dans des villages dans lesquels il nâ??y avait aucune confrontation prÃ©alable est fausse et
trompeuse.

 Les Forces de dÃ©fense israÃ©liennes continueront Ã  agir pour assurer la paix et la sÃ©curitÃ© des
rÃ©sidents de JudÃ©e et de Samarie selon les procÃ©dures et toute dÃ©viation sera lâ??objet
dâ??une enquÃªte et traitÃ©e en consÃ©quence. Â»

 Il vaut la peine de noter que les commentaires de lâ??armÃ©e ignorent les attaques conjointes par
des colons et des soldats dans les trois autres villages mentionnÃ©s dans cet article, et au cours
desquelles trois Palestiniens ont Ã©tÃ© tuÃ©s. Lâ??armÃ©e nâ??explique pas pourquoi des colons
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dâ??Yitzhar ont Ã©tÃ© vus Ã  lâ??intÃ©rieur dâ??Urif, ni pourquoi une personne masquÃ©e â?? que
lâ??armÃ©e dÃ©crit comme Â« non membre des forces Â» â?? peut ouvrir le feu sur des personnes
pendant que les dites forces se tiennent Ã  cÃ´tÃ© sans quâ??aucune action ne soit prise contre lui. 

AprÃ¨s publication, un rÃ©sident dâ??Yitzhar mâ??a dit que Â« lâ??entrÃ©e dans les villages nâ??est
pas une mesure de vengeance, mais de dissuasion â?? lâ??armÃ©e â?? jâ??en ai peur â?? ne
rÃ©ussit pas Ã  crÃ©er une vraie dissuasion Â». Si câ??est vrai, alors les colons et les soldats ont
effectivement initiÃ© des attaques sur ces villages pour crÃ©er une Â« dissuasion Â», en contradiction
avec les affirmations du porte-parole des Forces de dÃ©fense israÃ©liennes. 

Shehadeh, dâ??Urif, a aussi commentÃ© la dÃ©claration de lâ??armÃ©e, rÃ©itÃ©rant son affirmation
que Â« les confrontations nâ??ont Ã©clatÃ© que quand les colons se sont approchÃ©s des maisons
du village et les ont mises en danger. Il nâ??y a eu aucune action contre les colons avant cela Â».
Shehadeh a ajoutÃ© quâ??il câ??est un schÃ©ma rÃ©current, oÃ¹ les colons Â« rÃ©pondent Â» Ã 
des Ã©vÃ©nements ayant lieu ailleurs en attaquant le village. Â« Ils se vengent contre nous chaque
fois que quelque chose arrive Ã  des juifs, mÃªme si câ??est Ã  lâ??intÃ©rieur des frontiÃ¨res
dâ??IsraÃ«l de 1948. Â» 

Basil al-Adraa a contribuÃ© au reportage Ã  la base de cet article.
Ce rÃ©cit a Ã©tÃ© publiÃ© en partenariat avec The Intercept et une version en a Ã©tÃ© publiÃ©e
auparavant en hÃ©breu sur Local Call.

Yuval Abraham est un Ã©tudiant en photographie et linguistique
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